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9 février 2007 : Article paru dans l'Opinion Indépendante sous le titre "Paul-
Marie Coûteaux défend la langue française" 
Député européen, élu sur la liste Pasqua-Villiers en 1999 puis réélu sur l'étiquette MPF 
en 2004, Paul-Marie Coûteaux a toujours mêlé le combat politique, idéologique et 
culturel. Cet ancien collaborateur de Jean-Pierre Chevènement (1989-1991), de Boutros-
Boutros Ghali (1991-1993) ou de Philippe Seguin (1193-1996) n'a eu de cesse de 
développer à travers de nombreux essais (dont "Traité de savoir disparaître à l'usage 
d'une vieille génération" ou "Le génie de la France", "De Gaulle philosophe") son 
argumentaire souverainiste qu'il alimente également dans son manuel 
"L'indépendance" et sa revue trimestrielle "les cahiers de l'indépendance". De fait, 
lorsqu'il présente son dernier livre "Etre et parler français", on comprend que derrière 
la langue française, il est aussi question de la nation, de la mondialisation, de l'Europe, 
de l'éducation ou de l'intégration... 
Avant d'être un moyen de communication, la langue est un " élément de constitution de 
l'être", précise Paul-Marie Coûteaux. "La langue fait ceux que nous sommes" ajoute t'il. 
Etre Français, c'est d'abord aujourd'hui parler français puisqu et la "solidarité 
nationale" s'est effilochée. Et le député européen de déplorer les attaques dont le 
français fait l'objet : tout d'abord cette "connivence générale et chic pour passer à 
l'anglais", puis ce "franglais qui casse la langue de l'intérieur". Sans oublier la pensée 
soixante-huitarde et le courant pédagogique qui font que dans les écoles "on parle plus 
des chansons de Diam's que de Boileau ou de Molière"."Toutes sortes d'oligarchies ont 
intérêt à brouiller les cartes", assure le conseiller politique de Philippe de Villiers pour 
lequel détruire la langue, c'est "détruire la fonction politique" puisque le dialogue entre 
les élites et le peuple s'en trouve rompu. L'enjeu ? L'appartenance à une communauté 
politique, à une histoire, à un ensemble national humain qui fait du citoyen bien plus 
qu'un "consommateur formaté". A en croire cet exégète de Gaulle, la situation actuelle 
serait presque comparable à celle de 1940 : "ce n’est pas la souveraineté politique qui est 
battue en brèche, mais la souveraineté culturelle." Comme en 40, Paul-Marie Coûteaux 
espère l'expression d'une volonté politique, indépendante et souveraine : "Le déclin de 
notre langue est réversible si il y a une légitimité politique qui s'impose." Pour lui, 
Philippe de Villiers, l'un de ceux qui ont dit Non en 2005, est l'homme de ce 
redressement.   

_____________________ 
 
9 février 2007 : Article paru dans le Journal Toulousain sous le titre "MPF 31 : 
Ne laissez pas mourir la France" 
Paul-Marie Coüteaux était ce vendredi 2 février, l'invité du Mouvement Pour la France 
(MPF) de la Haute-Garonne. 
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Diplomate de formation, ancien chargé de mission au siège de l'ONU, actuel député au 
Parlement Européen, ce souverainiste, conseiller politique de Philippe de Villiers, est 
aussi directeur du mensuel "l'Indépendance" et écrivain. Son dernier ouvrage "Etre et 
parler français", paru aux Editions Perrin, a été l'occasion d'une "causerie" de haute 
volée avec les militants hauts-garonnais. 
Paul-Marie Coûteaux lie la crise de la langue française à celle de l'amour de la France. 
Il souffre des simplifications, modifications, voire du déni total, au sein de notre école, de 
la chair même de notre langue : orthographe, grammaire, littérature. 
Il déplore la guerre faite au français dans une société vouée à la mondialisation, à la 
multiculture, aux échanges internationaux. défenseur de la francophonie, il fait écho à 
Boutros-Boutros Ghali :"le français est la langue du non alignement" 
Il refuse que la langue française soit réduite à un outil de communication alors qu'elle 
est porteuse de la mémoire des siècles passés, qu'elle est selon la formule de Martin 
Heidegger "le siège de l'être" et un instrument essentiel de démocratie et d'unité 
nationale. 
Ne pas laisser mourrir la France, ne pas laisser mourir le français, voilà le combat 
politique sans relache de Paul-Marie Coûteaux. 

_____________________ 
Semaine du 2 février 2007 : Article paru dans la Dépêche du Midi, le Journal 
Toulousain et le Petit Journal sous le titre "Communiqué" 
A l'occasion de la publication de "Etre et parler français", Paul-Marie Coûteaux député 
au Parlement Européen et conseiller politique de Philippe de Villiers animera une 
"causerie" et dédicacera son ouvrage le vendredi 2 février à la Brasserie le Bibent, 5 
place du Capitole. 

_____________________ 
 


